
U.S. Fish & Wildlife Service

Situé dans l’Ouest 
de l’Afrique 
Centrale, le 
Cameroun partage 
ses frontières 
avec le Nigéria, la 
Guinée Equatoriale, 

le Gabon, la République du Congo, 
la République Centrafricaine et le 
Tchad en plus d’une ligne de côte de 
450 km le long du Golfe du Biafra. 
Depuis l’indépendance d’une partie du 
pays par rapport à la France en 1960 
et le reste par rapport au Royaume-
Uni en 1961, le Cameroun est resté 
relativement stable, bénéficiant au 
développement économique et à 
celui des infrastructures. Les 23,1 
millions d’habitants du Cameroun sont 
représentés par un grand nombre de 
groupes et langages ethniques. Plus de 
50% de la population vit dans les zones 
urbaines. 

Le Cameroun possède 13 parcs 
nationaux représentant une multitude 
de climats et paysages différents. 
Les savanes sahéliennes du Nord du 
Cameroun sont en contraste absolu avec 
les forêts tropicales humides du Sud. Le 
Cameroun est souvent appelé « Afrique 
en miniature » à cause de la diversité des 
paysages, incluant les zones côtières, les 
montagnes et les déserts en plus de la 
savane et de la forêt tropicale.

Les paysages magnifiques et variés du 
Cameroun abritent plus de 900 espèces 
d’oiseaux et 300 espèces de mammifères. 
Plus de 630 espèces du Cameroun sont 
listées comme menacées sur la Liste 
Rouge de l’UICN parmi lesquelles 
183 sont classées En Danger et 115 
En Danger Critique d’Extinction. Le 
Cameroun abrite quatre sous-espèces de 
grands singes : les gorilles de la Rivière 
Cross, les chimpanzés du centre, les 
chimpanzés du Cameroun-Nigéria et 
les gorilles des plaines de l’ouest. Les 
éléphants des savanes et des forêts, 
le cercopithèque de Preuss et le chat 
doré africain sont d’autres espèces 
d’intérêt mondial de conservation. Les 
scientifiques estiment que moins de 

15 000 éléphants des forêts persistent au 
Cameroun et qu’un petit nombre d’entre 
eux seulement réside dans les aires 
protégées.

Menaces actuelles pesant sur la 
biodiversité du Cameroun

Braconnage des éléphants
Le braconnage de l’ivoire est la plus 
grande menace pesant sur la survie des 
éléphants au Cameroun. Dans toute 
l’Afrique Centrale, le braconnage est 
en augmentation à cause de la qualité 
de l’ivoire des éléphants des forêts, de 
la capacité des braconniers à rester 
indétectables dans les habitats forestiers 
denses et du manque d’application de la 
loi couplé à la corruption. Début 2012, 
environ 30 à 40 braconniers à cheval 
entrèrent dans le Parc National de Bouba 
Ndjida dans le Nord-est du Cameroun, 
proche de la frontière tchadienne, et 
massacrèrent presque 600 éléphants 
(dont des juvéniles) pour leur ivoire. 

Commerce de la viande de brousse
La chasse de viande de brousse 
commerciale concerne la surchasse de 
faune sauvage pour la viande et pour 
l’argent. Cette chasse non durable 
représente la plus grande menace 
pesant sur la majorité des espèces de 
faune sauvage en Afrique Centrale. La 
chasse pour la viande de brousse est 
particulièrement problématique aux 
alentours des concessions forestières 
et des autres types de camps de travail, 

là où de nouvelles routes fournissent 
aux chasseurs un accès à des forêts 
auparavant éloignées. Elle facilite 
également l’accès des commerçants aux 
marchés. La demande non durable en 
viande de brousse est alimentée par les 
consommateurs urbains qui associent la 
viande de brousse à un statut social et 
culturel.

Industries extractives
Les industries extractives, comprenant 
l’exploitation forestière et minière 
ainsi que l’exploration pétrolière, 
menacent directement la faune sauvage 
du Cameroun par la destruction ou la 
dégradation des habitats et indirectement 
par l’ouverture d’accès routiers aux 
braconniers, mais aussi en attirant de 
nouvelles populations humaines. L’impact 
indirect des industries extractives dans 
les forêts d’Afrique Centrale représente 
une menace sérieuse pour la faune 
sauvage.

Habitat du gorille de la rivière Cross au Cameroun. 
Crédit : Aaron Nichols/Wildlife Conservation Society.

Cameroun 
Investir dans la sécurité de la faune sauvage, dans l’engagement des communautés et dans la recherche appliquée pour 
conserver la faune sauvage en danger d’extinction du Cameroun.

Crânes de gorilles de la rivière Cross 
confisqués à des braconniers. 
Crédit : Aaron Nichols/Wildlife Conservation Society.



Depuis 2006, l’U.S. Fish and Wildlife Service a investi dans 45 subventions, totalisant près de 5,1 
millions de dollars auxquels se sont ajoutés plus de 5,6 millions de dollars en fonds de contrepartie.
Last Great Ape Organization (LAGA)
En 2003, l’Organisation Last Great Ape 
(LAGA) a développé une nouvelle méthode 
d’application de la loi au Cameroun avec 
l’aide de l’USFWS. En rapprochant 
l’activisme de la société civile avec 
les capacités d’application de la loi du 
gouvernement, LAGA a fait preuve d’une 
grande réussite en termes d’investigations, 
d’opérations d’arrestations, de suivi 
juridique et de sensibilisation pour 
dissuader les crimes sur la faune sauvage 
ainsi que la corruption. La méthode de 
LAGA a aussi aidé le Cameroun à passer 
de zéro poursuites judiciaires concernant 
la faune sauvage à l’arrestation d’un 
gros marchand illégal de faune sauvage 
par semaine depuis 2006. Une vaste 
couverture médiatique sensibilise sur 
l’illégalité de ce commerce et sur le 
sérieux avec lequel le gouvernement traite 
les crimes contre la faune sauvage. Le 
modèle LAGA est en cours de réplication 
dans six pays en Afrique Centrale et de 
l’Ouest, coordonné via le réseau « Eagle 
» (Eco Activists for Governance and Law 
Enforcement) basé à Yaoundé. LAGA a 
reçu sept prix internationaux prestigieux. 
Depuis 2005, le financement de l’USFWS 
à LAGA totalise 669 416 dollars, auxquels 
se sont ajoutés 977 483 dollars en fonds de 
contrepartie supplémentaires. 

Gorille de la Rivière Cross
Avec moins de 300 individus dans 11 sites 
au Nigéria et au Cameroun, le gorille 
de la rivière Cross est la sous-espèce de 
gorille la plus menacée. En 2010, l’USFWS 
a signé son premier accord coopératif 
ciblant une espèce en Afrique pour la 
conservation proactive de cette sous-
espèce en danger critique d’extinction. En 
collaboration avec la Wildlife Conservation 
Society, le financement de l’USFWS 
totalisera 1,3 million de dollars à la fin des 
cinq années d’accord. En collaboration 
étroite avec les gouvernements du 
Nigéria et du Cameroun, l’accord a 
mené au développement d’un cadre 
de travail pour le suivi des menaces 
afin de guider les efforts en matière 
de sécurité de la faune sauvage et les 
investissements en conservation dans 
toute l’aire de distribution du gorille de la 
rivière Cross. De plus, l’accord a soutenu 

l’établissement et le fonctionnement 
du Sanctuaire des Gorilles du Mont 
Kagwene et le déploiement de « gardes 
des gorilles » ou de villageois locaux qui 
collectent des données et sensibilisent 
sur le sujet. En 2013, un programme de 
théâtre radiophonique de sensibilisation a 
également été diffusé dans des centaines 
de villages dans toute l’aire de distribution 
du gorille de la rivière Cross pour 
renforcer l’importance de la conservation 
des gorilles. 

Ecole de Faune de Garoua (EFG)
L’Ecole de Faune de Garoua (EFG) 
a été créée en 1970 dans le Nord du 
Cameroun pour fournir une formation en 
gestion de la faune sauvage aux africains 
francophones. Depuis 1970, l’EFG a formé 
plus de 1300 étudiants provenant de 24 
pays. A ce jour, l’EFG reste la seule école 
régionale de faune sauvage desservant 
l’Afrique francophone. En 2011, via un 
accord coopératif de 3 ans, l’USFWS a 
attribué 220 000 dollars à l’EFG pour 
11 bourses d’études supérieures et pour 
un programme compétitif de formation 
professorale devant augmenter les 
capacités de formation de l’école. 

Tri-National de la Sangha (TNS) 
Le Tri-National de la Sangha (TNS), 
un des plus grands blocs au monde 
de forêt tropicale originale de basses 
terres, représente la première zone 
transfrontalière de trois pays à devenir 
un Site du Patrimoine Mondial. Le TNS 
englobe trois parcs nationaux contigus : 
Lobéké au Cameroun, Nouabalé-Ndoki en 
République du Congo et Dzanga-Ndoki 
en République Centrafricaine. Au sein du 
TNS, l’USFWS a aidé des activités variées 
via 78 subventions totalisant plus de 6,8 
millions de dollars auxquels se sont ajoutés 
plus de 7,6 millions. En 2013, l’USFWS 
a signé un accord coopératif de 5 ans de 
10 millions de dollars avec l’African Park 
Network (APN), la Wildlife Conservation 
Society (WCS) et le World Wildlife Fund 
(WWF) afin de renforcer davantage 
l’intégrité et la connectivité écologiques 
dans et autour du TNS.

Parc National du Mbam et Djerem
Le Parc National du Mbam et Djerem, 

situé dans le centre du Cameroun, marque 
la zone de transition entre les paysages 
de savanes et de forêts. Il contient l’un 
des plus hauts niveaux en biodiversité de 
mammifères du Cameroun. Depuis 2007, 
l’USFWS a aidé la Wildlife Conservation 
Society pour améliorer la conservation 
dans Mbam Djerem via l’engagement 
de la communauté locale, l’amélioration 
des efforts d’application de la loi pour 
combattre le braconnage et la chasse 
illégale pour la viande de brousse et le 
renforcement des capacités du personnel 
du parc. L’USFWS a attribué 187 013 
dollars auxquels se sont ajoutés 133 437 
dollars en fonds de contrepartie. 

Waza (coexistence hommes-
éléphants)
L’USFWS, grâce à son aide à Des 
Eléphants et Des Hommes, aide à atténuer 
les conflits hommes-éléphants dans le 
Nord du Cameroun dans et autour du Parc 
National de Waza. Ce projet a débuté en 
2012 avec une subvention de 48 000 dollars 
provenant de l’USFWS. En plus de mettre 
en œuvre un programme d’éducation à 
l’environnement appelé « Mon Voisin 
Eléphant », qui conduit des études sur 
les conflits hommes-éléphants, le projet 
développe les capacités du personnel du 
Parc National de Waza afin d’améliorer la 
protection des éléphants dans le parc. 
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Personnel et défenseurs du Sanctuaire des 
Gorilles du Mont Kagwene au Cameroun. 
Crédit : Aaron Nichols/Wildlife Conservation Society.

Aide de l’USFWS au Cameroun pour les années fiscales 2006 à 2013

Subventions attribuées 45

Montants attribués $5.090.872

Montants ajoutés $5.632.715

Total $10.723.587


